D'UNE. CERTAINE CLASSE D'ÉQUATIONS, ETC.         409 les valeurs de l, m, n étant
2   sin/> cos</-f- -\x
(*9)
n-^-uiï/sînnQin/ia.^^^^   ,.„   t,oll,r_,l//^
ou, ce qui revient au même
AD — KF/         |      .               \       E/         1            \
-\ -- Vx-hH-^sin^cos^y-h-Vx + G2^ cos/?;,
— •    "
<3o)
/   zn # H- G2 £ COSJ0,
1                                                   F    JL
77l =y -h H* ^ sin/> cos^ 4- - G21 cos/?.
i               •              AD — EF    |      .                       E    !•
71 =r^ H- j* t sm/? sin^ H------------w t sinjt» cos<7 H— G"/cos/?.
Concevons, pour fixer les idées, que l'équation (i) se rapporte à une question de Mécanique ou de Physique, dans laquelle t représente le temps, et#, y, z des coordonnées rectilignes; supposons (railleurs que
les valeurs initiales de « et j-? savoir : w(x, y,s) et r.(x,y, 5), soient
sensiblement nulles pour tous les points situés à une distance sensible de l'origine. Au bout du temps t, les fonctions w(/, m,n)9 T.(l,m,n) ne cesseront d'être nulles que pour des valeurs de /, m, />, très peu différentes de celles qui vérifient les trois conditions
(3i)                                 /—o,        //l = o,        n •=. o,
desquelles on tire, en les combinant avec les formules (29),
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x -h G21 cos/? = o?       Y 4- H2 £ sin/? cosgr = 0,       z-i-3* t smp sin ^ — o, et, par conséquent,
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(82)                               L + L + L = ^.
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Si dans l'équation (82) on remet, pour les valeurs x, Y, z, leurs valeurs
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